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LA DIABETE INSIPIDE ET LA NEPHRIrE INTERS-
TITIEL

PAn M. LE PROFESSEUR COMBEMALE.

Le nommé Mor..... Emnile, filetier, 43 ans, entre à l'hôpital
le 28 octobre, ses séjours antérieurs sont nombreux, son passé
pathologique ne manque pas d'intérêt.

Sans antécédents héréditaires à signaler d'après l'interroga-
toire, il a personnellement au contraire beaucoup à confesser.
A 18 ans, c'est du choléra qu'il est très-sérieusement atteint;
à 25 ans, il séjourne pendant deux mois dans les hôpitaux mili-
taires d'Algérie, pour des accès de fièvre paludéenne dont il n'est
eonplètement débarrassé qu'un an aiprès.

Depuis qu'il se connaît, il s'enivre au moins une fois par se-
maine; le genièvre à grands verres le matin, la bière en grande
quantité dans la journée sont du reste ses boissons préférées. Se
trouvant en état d'ivresse, il reçut, dans une bagarre, sur la partie
supérieure du pariétal droit, des coups de casse-tête, qui occasion-
nèrent une plaie assez étendue, laquelle guérit en quinze jours;
le malade ne peut dire si le pariétal fut atteint, mais quelque
temps après survint une otite suppurée de l'oreille droite, qui
se montra ensuite à l'oreille gauche, et Mor. ... . rapporte l'une
et l'autre aux coups reçus ; l'otorrhée depuis lors est du reste
trevenue par intervalles et s'accompagne d'affaiblissement de
l'ouïe.

Lors d'une entrée à lhôpital Saint-Sauveur pour une petite
affection chirurgicale, la religieuse du service le signale comme
doué d'un appétit extraordinaire : la double ration ne le rassa-
siait pas. Il raconta alors qu'il avait toejours été un grand nan-
geur et un fort buveur, et qu'il ne voyait là que l'indice de sa
forte constitution: certes, il s'était bien aperçu aussi qu'il urinait
beaucoup, mais le fait pour lui. n'avait pas d'importance.

Une fois guéri, on le fit passer dans le service de médecine.
Là, on constata de la polyurie; quatre litres par jour ce fut la
moyenne; on n'a pu savoir du malade, ni de tout autre assistant
s'il y avait du sucre dans l'urine. En même teumps que la
triade symtomatique du diabète : polydipsie, polyphagie
et polyurie, il y avait émaciation considérable et affai-
blissement musculaire marqué. Pas d'autres troubles : ni
prurit, ni érythème du côté de la peau et des muqueuses, pas d'a-
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